
POUR UNE ERADICATION DE LA MENDICITE :
Quelques facteurs bloquants
La mendicité est-elle devenue un marché juteux? Tout porte à le croire. D’autant
qu’aujourd’hui les faits indiquent qu’on va véritablement vers la construction d’un marché
international sur la problématique des talibés. Une situation que tous les acteurs de lutte pour
la condition des talibés devraient éviter. En effet, des millions sont versés par la communauté
internationale pour que des progrès soient réalisés. Cependant, présentement beaucoup
d’associations cachent des intérêts économiques derrière ce phénomène. A cet effet,
nombreux sont les talibés qui, interrogés dans les rues refusent de parler, de donner l’adresse
de leur daara, de leur maître coranique. Il s’y ajoute un silence de plomb sur les raisons de
leur mendicité. Pour cause, ils reçoivent des ordres pour ne pas répondre aux questions. Ce
qui complique bien souvent la tâche de recensement aux ONG qui s’y intéressent. Pourtant,
ces organisations ne veulent que du bien aux talibés. Mais, la méfiance qu’on leur a inculquée
fait qu’ils ne savent plus ceux qui sont là pour eux. Par conséquent, le temps est venu de se
pencher sur une véritable solution durable. Ainsi, l’amélioration des conditions de vie des
talibés à elle seule ne suffit plus. Force est de constater que, la nécessité de prise d’initiatives
en vue d’enrayer le phénomène de la mendicité se fait de plus en plus sentir. Et les résultats
doivent apparaître au grand jour.

Mais, qu’ont donc à gagner les gens qui sont derrière ces enfants pour se protéger à ce point
et pour les conditionner ainsi?

Jusqu’à présent, les seuls acteurs qui se sont engagés véritablement sur la question des talibés
sont les Organisations Non Gouvernementales (ONG). Nombreuses sont les initiatives prises
par ces dernières, mais la situation ne semble malheureusement pas être sur le point d’être
résolue. Pourquoi en est-il ainsi? Serait-ce parce que les ONG n’obtiennent pas la
collaboration entière du Gouvernement ou parce qu’elles ont très peu de pouvoir face à un
phénomène d’ampleur nationale?
Lors d’une rencontre avec Ousmane Ly, Marabout à Thiès, ce dernier a expliqué que ce ne
sont pas les ONG qui doivent s’occuper de la problématique des talibés, puisque beaucoup ne
sont aucunement musulmanes et ainsi, ne maîtrisent pas ce phénomène avant tout religieux.
Dans le même ordre d’idées, Serigne Fallou Bousso, Marabout à Keur Massar a relevé que ce
sont les véritables maîtres coraniques qui doivent prendre en charge ce problème et le régler et
non la communauté internationale. De ce fait, il déclare : « Ce fléau est très grave et il y a des
gens qui se battent pour l’éradiquer, mais ceux là ne sont pas apte à l’éradiquer. Les
problèmes de l’Islam, ce sont les Musulmans eux-mêmes qui doivent régler ça et non pas les
gens du bas- monde (Ndlr : les autorités et le Gouvernement). Ce qu’il nous reste à faire,
c’est de prier et de faire des démarches nous-mêmes, (les grands Marabouts) pour éradiquer
cela. »
Ainsi, les ONG pourront peut-être éventuellement se tourner vers les grands chefs religieux
pour arriver à éradiquer le fléau de la mendicité pratiquée par les talibés.


